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CHRONIQUE 
SOCIÉTÉS 
Académie nationale de Metz 
Séance du 4 juin 1987 
Le président André fait part à ses confrères du décès de M. Paul Leuillot, Direc­
teur honoraire à l 'EPHE, survenu à Strasbourg à la fin du mois de mai 1987 . Le Pré­
sident André procède à la réception de M. Jean Augeard, membre-correspondant , 
qui , très sensible à l 'honneur qui lui est fait, assure ses nouveaux confrères de son en­
tier dévouement à la cause académique. Sur le rapport de M. Henri Hiegel , lu par 
M. Charles Hiegel , M. Louis Serpe est élu au rang de membre-correspondant . 
Après la lecture des rapports des commisssions des prix académiques ,  et leur 
approbation, il est procédé sous la présidence de Maître Mendel, doyen d'âge , au 
renouvellement du bureau pour l'année académique 1987-1988 . M. Pierre André est 
reconduit à la présidence , M. le Dr J . -M.  Rouillard à la vice-présidence , M. Gérard 
Michaux au secrétariat-adjoint et M. E. Voltz au Conseil d'administration comme 
assesseur. 
Séance du 1er octobre 1987 
Le Président André annonce la disparition depuis le printemps dernier de quatre 
membres de l'Académie : M. Gérard Walter , dont l'éloge funèbre sera prononcé 
par M. Philippe,  Mlle Marthe Chatin , M. Adrien Printz et enfin Monseigneur Paul­
Joseph Schmitt , évêque de Metz . 
Puis le président a le plaisir d'accueillir M. Serpe , élu membre-correspondant . 
Ce dernier dit sa joie d'être reçu au sein de l'Académie et se place dans la droite ligne 
des Sarralbigeois qui depuis le XJXe siècle furent agrégés à la compagnie. Maître 
Mendel prononce l'éloge funèbre de M. Roger Mazauric, disparu en mars dernier. 
La parole est ensuite au Professeur Percebois pour sa communication sur les 
< <  Ex-libris et fers de reliure du fonds ancien de la Faculté de Médecine de Nancy >> . 
L'auteur présente une soixantaine de vignettes, étiquettes de fers de reliure 
marquant des livres du fonds ancien de la faculté de médecine de Nancy. Beaucoup 
de ces marques sont bien connues, d'autres moins ou mal . Trois ex-dona révèlent 
l'origine de nombreux ouvrages ,  provenant des familles Bouligny, Champion-Nève 
et Simonin . 
Les ex-libris présentés sont ceux de : J . -B .  Ampleman de la Cressonnière , H.-Th. 
Baron, J. Bigot, Ph.-H. Boecler, Th. de Bordeu, P. Boyveau, A. de Champcour, 
Curpers , P.-L. Dumont (de Monteux) , M. Robussier de Fonperine , J .-B .  Gastaldy, 
Genaudet , Harmand de Montgarny , F . -J .  Herrgott , Honoré , J . -P .  Jussy, H. de 
Koehler,  H. Kohlrausch , Dominique Laflize ,  Lamoignon, B .  La Monnaye , Th . 
Lauth , Le Roux (ou Le Doux) , Jean Le Pottier, Mandel , P . -C.  Marchant , Laurent 
Martinenq, N.-F. Mathieu, J .-B .  Mengin, Jules Metzger, S . -F. Morand, J .-B . d'Orival, 
D . -N .  Paullet , M. -A. Petit , H. Pichault de la Martinière , F. Pichenot, Pierre , R.  
Pierot, Ramboz, Requin, J . -M.  Roederer , Rouillé de Boissy, V. Scheid, J . -J .  
Spielmann , J . -R .  Spielmann, V. Stoeber, E. -M. Thiry, Turgot, C .  Valentin, 1 .  de 
Villis, B . -F.-X. Vyart, R. Willemet. Trois sont de Grande-Bretagne : David Dundas , 
R. Jukes , George Walker. Sont aussi représentés : les Carmes dechaussés de Metz , 
le petit séminaire de Pont-à-Mousson, le lyceum medicum Londinense ; l'identifi­
cation de deux ex-libris (C.L. et E.L.D . )  demande à être précisée. 
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Les caractéristiques des ouvrages marqués sont données ainsi qu'une brève bio­
graphie des possesseurs identifiés. A la suite de cette érudite communication, illus­
trée de nombreuses diapositives prennent part à la discussion MM. Tribout de 
Morembert et Henri Hie gel . 
Puis M. Henri Hiegel demande la parole pour livrer à l 'Académie le fruit de 
quelques réflexions personnelles : 
- Il félicite tout d'abord M. Schaub pour les fouilles de Bliesbruck. 
- Il souhaite ensuite que la Compagnie change de nom, car, pense-t-il , il entretient 
une confusion avec les services de l'Inspection Académique, et; le terme de «Nationa­
le >> parait désuet. 
- Il voudrait également que l'on publie dans la presse, chaque mois, le titre des exposés 
présentés, afin d'en informer le public. 
- Il émet enfin le vœu que l'Académie intervienne dans l'avenir pour aider un chercheur 
lorrain, qui mène un travail exceptionnel. 
Du débat très animé qui suit l'intervention de M. Hiegel et auquel prennent part 
Mme de Selancy, MM. Tribout de Morembert, André, Michaux, Nauroy et Le Moigne, 
on retiendra surtout qu'il est juridiquement impossible de modifier le nom de l'Acadé­
mie, qui est une institution reconnue d'utilité publique . 
Séance du 5 novembre 1987 
Le président évoque ensuite la mémoire de M. André Roussin, décédé quarante­
huit heures auparavant, qui fut l'invité d'honneur à la dernière séance solennelle. 
Puis la Compagnie entend le rapport de M.-Y. Le Moigne sur la candidature au 
rang de membre-correspondant de M. François Belin, ancien directeur des relations 
publiques des H.B .L. Monsieur Michaux présente ensuite la candidature de M. l'Abbé 
René Schneider au rang de membre correspondant. 
La parole est alors à M. René Hombourger pour la lecture de sa communication 
sur : « Les vaines réclamations des princes électeurs rhénans possessionnés en Lorraine 
et en Alsace 1790-1792 >>. Lors de l'abolition des privilèges et des droits féodaux le 4 
août 1789 il n'avait pas été prévu d'exception en faveur des princes électeurs rhénans, 
qui détenaient des possessions en France. Cette mesure, ajoutée à la promulgation de la 
Constitution civile du Clergé, qui mettait fin à la juridiction métropolitaine des digna­
taires ecclésiastiques rhénans, entraina rapidement les protestations des princes élec­
teurs , tels que l'évêque de Spire ou l 'électeur de Cologne . L'Assemblée nationale 
envoya en mai 1790 un émissaire, le chevalier de Ternant, auprès des princes rhénans 
pour négocier sur le principe de l'indemnité , mais les princes restèrent sur leurs posi­
tions . L'évêque de Spire et le Landgrave de Hesse-Darmstadt firent remettre au 
nouvel empereur, Léopold Il, un memorandum pour l'inciter à intervenir en faveur 
du maintien de leurs droits . Mais au nom de l'Assemblée nationale Merlin de Douai 
conclut à l'irrévocabilité des décisions du 4 août 1789 , en s'en tenant au seul principe 
de l'indémnité . Certains princes électeurs menèrent une active campagne en faveur 
de leurs thèses . L'électeur de Mayence, un des plus remuants , ressortit même un 
plan ancien pour récupérer l'Alsace et la Lorraine. L'électeur de Cologne proposa 
de son côté des mesures de rétorsions économiques contre la France par l'interdic­
tion de l'importation en Allemagne des marchandises françaises . Sur ce projet de 
blocus commercial, les électeurs de Trèves et de Mayence adoptèrent toutefois une 
attitude plus réservée .  Ne sentant pas suivi dans ce projet, l 'électeur de Cologne 
s'adressera finalement à l 'Empereur, qui chercha à gagner du temps. Après la fuite 
avortée du roi de France , l'électeur de Cologne fit savoir à la diète impériale , qui 
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avait été saisie de la question, que toute discussion avec la France était désormais 
inutile , alors que l'électeur de Trèves se montra moins catégorique . La diète émit en 
fin de compte , après maintes discussions , un texte exigeant la nullité des décrets de 
1789 et le rétablissement en faveur des princes rhénans de l'état antérieur. Ce texte 
ne fut communiqué au roi de France que le 9 décembre 1791 .  Puis la mort subite de 
l'empereur Léopold Il , l'accession au trône de François II ; hostile à tout compromis 
avec le régime révolutionnaire français, et la déclaration de guerre mirent fin pro­
visoirement aux négociations . 
A la discussion qui suit prennent part MM. Henrion, Dicop, Le Moigne, L'Rote , 
Pardoux et Mme de Selancy. 
M. Voltz présente ensuite la première partie de sa communication sur : << L' église 
fortifiée de Norroy-le-Veneur et sa crypte romane >> . Après avoir évoqué les sources 
de nos connaissances et les grandes étapes de l'histoire de l'église, M. Voltz étudie à 
l'aide de nombreuses diapositives ,  l'intérieur de l 'édifice . 
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